
 
 

Sujet :  Lors de la révolte, Ramsès, le Sapiens qui avait interrogé 
brutalement Lekki et Fiona, parvient à s'enfuir.  Il se réfugie dans le Val 
Perdu et se retrouve face à Vaast et à Renny. Que se passe -t-il ?  Vont-ils  
combattre ? Renny et Vaast lui laisseront -ils la vie sauve ? Le 
dénonceront-ils ?  

 

Le Val perdu :  L’échappée de Ramsès  

 
Peu après  la rév olte  des  Aq uas ensis  contre les  Sapi ens,  Rams ès  réus si t  à s ’éc happer,  
par peur d’être retrouvé i l  s e  réfugie donc dans le Val Perdu.  
 
Essoufflé, avec pour seul compagnie lui -même, rempli  de doutes, il  

continua sa longue marche. Perdu dans ses pensées, il  divagua entre le s 

arbre s,  san s de stin ation pré cise ,  con fon da nt de s pie rre s et  des roche rs a vec de s  

ha bita tion s. S oudain ,  Ra msè s a perçut au loin , da n s la  brume, une silhouette 

assez imposante, elle se rapprocha de plus en plus et se dédoubla en deux 

silhouettes bien distinctes et de taille s différe nte s.  Et là,  i l  reconn ut Vaa st  

et  Renn y, un e angoisse lui  monta  à la tête, son cœur b attait si fort qu’on 

aurait cru qu’il  voulait sortir de sa poitrine et partir en courant. 

Désormais, il  ne restait plus que quelque s mètres qui les séparaient, ils  

étaient là figés, tous les trois, à se regarder dans le blanc des yeux.  

Va a st  et  Ren ny, voya nt Ra msè s t otal e men t e ssouffl é ,  dé cidè re nt de continuer 

leur chemin, tout simplement, ils passèrent à côté, l ’évitant totalement 

comme s’il  n’était rien, un objet auquel il  ne faut pas s’attarder.  

Ramsès, ne comprenant pas, se retourna et leur dit :  «  Et c’est tout… rien 

de plus… vous ne voulez même pas m’égorger, me tuer, parler même. » 

Après quelques secondes qui semblaient être des heures pour Ramsès, 

Renny se retourna et lui dit :  « Nous ne serons pas les monstres que vous 

avez été, vous vous êtes condamné tout seul, vous ne survivr ez pas dans 

ce lieu inconnu, alors pourquoi intervenir.  »  

Et i l  parti t  a ve c son f il s ,  s’en fon çan t dan s le s bois obscurs.  

Al ors Ra msè s compl éte me nt dé coura gé de tout e survie ,  s ’al l onge a sur ce sol  

humide , re gardant l a  cime de s a rbre s et  le  ciel ,  ce  t rè s beau ciel si  doux, 

rempli de beauté et ferma les yeux.  

Il  se  se nt i  en vel opp é dan s la  fine couche d’he rbe qui  re co uvr ait  le  sol,  il  

plongea alors dans un sommeil éternel.  
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